
     

« UN ENFANT NOUS EST NÉ! »

À tous les diocésains et à toutes les diocésaines, j’offre mes voeux les meilleurs de paix, de joie et de bonheur

à l’occasion de ce Noël 2002. Puissions-nous découvrir et redécouvrir ce grand mystère de la naissance de

Jésus, le Fils de Dieu et le fils de Marie. Puissions-nous découvrir Jésus dans toutes les personnes que nous

rencontrerons au cours de ces jours! Puissions-nous le découvrir présent dans les joies et les espoirs, dans

les tristesses et les angoisses des hommes, des fem mes et des enfants de notre temps, des pauvres et des

malades surtout. Puissions-nous le découvrir au coeur de nos comm unautés: lorsque deux ou trois sont

réunis en son nom, il est là! Puissions-nous le découvrir au coeur de chacun des sacrements que nous

célébrons! « Un enfant nous est né, un fils nous est donné, éternelle est sa puissance! »

UN NOËL DE BÉNÉDICTIONS!

« Béni soit ce nouveau jour, qui est Noël pour la terre, puisqu’en moi Jésus veut le vivre encore. » Pour

Madeleine Delbrêl (1904-1964), qui nous a donné le beau livre « La jo ie de croire » et celui de  « Nous autres,

gens des rues », la fête de Noël est toujours possible lorsque nous laissons Jésus marcher avec nous au

milieu des homm es, des femm es et des enfants. Jésus va alors rencontrer chacun de ceux qui entreront dans

ma maison, chacun de ceux que je croiserai dans les rues, d’autres riches que ceux de son temps, d’autres

pauvres, d’autres savants et d’autres ignorants, d’autres petits et d’autres vieillards, d’autres saints et d’autres

pécheurs, d’autres valides et d’autres infirmes. Tous seront ceux qu’il est venu chercher. Chacun, celui qu’il

est venu sauver. À ceux qui me parleront, il aura quelque chose à répondre; à ceux qui me manqueront,

il aura quelque chose à donner. Chacun existera pour lui comm e s’il était seul. Dans le bruit il aura son silence

à vivre. Dans le tumulte, sa paix à mouvoir.

DES ENVOYÉS DE D IEU AU MONDE!

Jésus en tout n’a pas cessé d’être le Fils. En moi il veut rester lié au Père. Tout sera permis dans le jour qui

va venir; tout sera permis et demandera que je dise oui. Le monde où il me laisse pour y être avec moi, ne

peut m’empêcher d’être avec Dieu; comm e un enfant porté sur les bras de sa mère, n’est pas m oins avec elle

parce qu’elle marche dans la foule. Jésus, partout, n’a cessé d’être envoyé. Nous ne pouvons pas faire que

nous ne soyons, à chaque instant, les envoyés de Dieu au monde. Jésus en nous ne cesse pas d’être envoyé,

au long de ce jour qui comm ence, à toute l’humanité, de notre temps, de tous les temps, de ma ville et du

monde entier. À travers les proches frères et soeurs qu’il nous fera servir, aimer, sauver, des vagues de sa

charité partiront jusqu’au bout du monde, iront jusqu’à la fin des temps. Cette conviction-là, Madeleine Delbrêl

n’a cessé de la redire.

LA CHANCE D’ÊTRE CHRÉTIENS!

Être chrétien, ce n’est pas cogiter, inventer, imaginer, c’est parler et agir: parler pour dire ce que Dieu a dit

de dire; agir pour faire ce que Dieu a dit de faire. Le chrétien est chargé d’agir; c’est Dieu qui invente; c’est

Dieu qui crée. Les chrétiens ont eu la chance d’apprendre ce que Dieu a dit à quelques hom mes pour toute

l’humanité, qui a été transcrit et répété à travers les siècles de l’histoire. Les chrétiens doivent continuer

à répéter à l’humanité ce que Dieu veut d’elle; ils doivent agir eux-mêmes en appliquant ce qu’ils ont appris.



C’est pour cela qu’il est si important de lire et de méditer les Saintes Écritures, notamm ent tous ces récits qui

nous racontent la venue de Jésus, l’Emmanuel, Dieu-parmi-nous.

F IXONS NOS REGARDS SUR JÉSUS!

Plus que jamais, il nous faut en ces temps de fête, regarder et regarder Jésus! Dans le silence de la nuit, un

Sauveur pour nous vient de naître. Quoique dans un sombre réduit, vous ne pouvez le méconnaître. L’Enfant

des enfants le plus beau, vous appelle avec allégresse, à son berceau. Nouvelle agréable, un Sauveur enfant

nous est né. C’est dans une étable qu’il nous est donné. Dans cette nuit le Christ est né; c’est pour nous qu’il

s’est incarné; venez pasteurs offr ir vos coeurs; aimez cet enfant tout aimable. Au sein d’une humble et froide

plaine dans son m anteau de neige, naquit Jésus l’Emmanuel, du monde le rédempteur. Les anges, les

archanges le glorifient en choeur et jusqu’aux astres dans les cieux proclament cet enfant-Dieu. Rendons-lui

donc homm age. Amour, honneur, louange à Jésus Rédempteur. Oui, laissons-nous inspirer par tous ces

chants de Noël; ils nous apportent une bonne Nouvelle: un Enfant nous est né.

REGARDONS MARIE ET JOSEPH!

Regardons et contem plons chacun des anges présents en cette scène, chacune des personnes qui entourent

Jésus: Marie est toute f ière de présenter au monde son Fils Jésus. Joseph, le grand attentif , est là qui veille

sur l’enfant. Et que dire des bergers: quelle foi les a conduits pour voir cet enfant et le reconnaître com me le

messie! Quel message ils savent accueillir dans leur coeur de pauvre: « Gloire à Dieu et paix sur la terre aux

homm es de bonne volonté! » Et ces mages, venus de loin, qui se sont mis en route à la suite d’un message

perçu dans les cieux...ils n’ont pas craint de se rense igner, de marcher et de m archer jusqu’à ce qu’ils

rencontrent Jésus lui-mêm e. Une fois qu’ils l’ont reconnu, sur l’ordre divin, ils retournent en leur pays par un

autre chemin. Ces bergers et ces m ages représentent l’ensem ble de l’humanité... Quel pèlerinage ils

accomplissent dans la foi, auprès de Jésus le Messie de Dieu!

LOUANGE À MARIE

Permettez, en cette fête de Noël, en cette année toute dédiée au Rosaire de Marie, de reprendre avec vous

une louange de saint Jean Eudes à Marie: « Ô Mère de mon D ieu, que toutes les créatures de l’univers soient

changées en autant de langues et en autant de coeurs pour te bénir et pour t’aimer incessam ment!  Ô Mère

d’amour, puisque tu m’as donné ton coeur, prends une entière possession du mien, pour le donner

entièrement au pur am our et à la seule gloire de ton Fils  bien-aimé. Ô Mère de la belle dilection, fais-nous

participants, s’il te plaît, de la sainteté, de la ferveur et de l’amour avec lequel tu as chanté en la terre ton

admirable Magnificat! Obtiens-nous de ton Fils la grâce d’être du nombre de ceux qui le chantent

éternellement avec toi, pour rendre grâces imm ortelles à la très adorable Trinité, de toutes les choses grandes

qu’elle a opérées en toi et par toi et des grâces qu’elle a faites à tout le genre humain par ton moyen. »

Joyeux Noël!

+ François Thibodeau, c.j.m . 

   Évêque d'Edmundston

« Quelques mots de notre Évêque » (24 décembre 2002)
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